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Introduction 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

Ce rapport de session dans le Finistère étant dédié à la botanique, ne sera évoqué ici que lõessentiel 

géologique,  à savoir que la Bretagne est constituée principalement dõun socle hercynien dont la tectonique 

est complexe,  form® dõ®l®ments granitiques ou gneissiques, où surgissent çà et là des grès, schistes et 

quartzites. Son relief nõatteint pas les 400 m. Le linéaire côtier, par sa nature rocheuse, est extrêmement 

découpé et atteint près de 3000 km. Il est régulièrement interrompu par de nombreux estuaires. Sur la 

côte nord du Finistère, les zones dunaires et les complexes slikkes/schorres sont peu présents, de même 

que les plages sableuses, au niveau des dépôts quaternaires. En lõabsence quasi-totale de structures 

calcaires ð hormis les accumulations de sables coquillers ð les sols présentent une composante 

podzolique1,  où sõinstallent les landes en milieu drainant ou des tourbières acides en milieux saturés en 

eau. 

 

Le climat, ®l®ment d®terminant dans lõ®tablissement de la v®g®tation, est de type oc®anique temp®r®, 

voire hyperocéanique sur le littoral et dans les îles, où le gel est rare, avec des hivers doux et des étés peu 

accentués ( ç TÁC : 15°C). Et si les précipitations nõy sont que modérément supérieures à la moyenne du 

pays (de 700 ¨ 1200 mm), lõhumidit® atmosph®rique est toujours importante (Ô 80 %). 

 

La végétation est donc typique du domaine atlantique, avec un gradient qui diminue vers lõest. Il est 

toutefois hasardeux de catégoriser de manière stricte le cortège végétal atlantique dans son acception 

phytogéographique, et on se réfèrera à la littérature spécialisée dans ce domaine2. 

 

Dans sa composante paysagère, le Finistère est largement dominé par le bocage, structure agro-pastorale 

résultant des usages. Á proximité de, la mer, le paysage est caractérisé par diverses cultures dont celles de 

lõartichaut et du chou-fleur. Les massifs forestiers, o½ lõ®piphytisme est remarquable, sont peu fréquents, 

voire très rares à proximité de la mer. Lorsque la pression humaine est moins forte, la lande semi-naturelle 

domine avec ses vastes étendues de bruyères cendrées et de fougères-aigle.  

 

Finalement, cõest au littoral, avec ses pelouses et landes rases, que la v®g®tation se singularise avec des 

structures climaciques souvent aérohalines et une flore originale. 

 

 

 
1 Le podzol (terme dõorigine russe) correspond ¨ un sol lessivé, des climats froids et humides, acide et peu fertile (dõo½ la nécessité 

des amendements calciques, en Bretagne, jadis par apport de maërl). 
 

2 Par exemple, ROISIN P., 1969. ð Le Domaine phytog®ographique atlantique dõEurope. M®moire nÁ 7. Presses Agronomiques de 

Gembloux. 262 p. 
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26 juin 2021 et 2 juillet 20213 

Île de Batz 

 

 

 

 

 

 

Lõ´le de Batz se situe ¨ 1,5 km au nord de Roscoff. Sa superficie est de 3,2 km² et son altitude maximale est de 23 mètres. La 

température moyenne annuelle y est de 11,7°C, avec une T°C minimale de 6°C (des gels exceptionnels ont cependant été 

enregistrés : -10° en 1929 et -9° en 1963). Cette température associée à des précipitations élevées (900 mm/an) déterminent un 

climat oc®anique net, permettant non seulement une culture mara´ch¯re de type ôprimeursõ mais ®galement lõimplantation de 

multiples espèces subtropicales dans les jardins comme Phoenix canariensis, Cordyline australis (Agavacées4), ê et même un jardin 

botanique, le  Jardin Delaselle qui rassemble 1700 plantes exotiques. De nombreuses espèces se sont inévitablement échappées 

de ces milieux artificiels.  

 

 

Asplenium adiantum-nigrum L., Aspléniacées 
 

Vieux mur granitique   48°44'42.2"N 4°00'56.9"W 

NAM 90964 

 

La Doradille noire est une espèce largement 

répandue, rupicole, fréquente sur les vieux murs, 

surtout dans des zones à forte humidité 

atmosphérique. Le genre, très polymorphe se 

reconnaît à ses sores allongées, et A. adiantum-

nigrum se caractérise par un pétiole foncé, aussi long 

que le limbe, mais cette fougère est très polymorphe. 

On ne la confondra pas avec A. onopteris, une 

méditerranéenne plus élancée, avec des pennes plus 

aiguës. Á ne pas confondre non plus avec Cystopteris 

fragilis, à sores arrondies et plus continentale (non 

présente en Bretagne). 

 
3 Lõċle de Batz a ®t® visit®e en pr®-stage par deux dõentre-nous (DP et MP). 
 

4 La classification de lõAPGIV a ®t® volontairement ignor®e dans ce compte rendu. 

 

 

source : Google Maps 
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Atriplex laciniata L., Chénopodiacées5  

 
 

Friche rudéralisée sur sable   48°44'40.9"N 4°00'04.2"W 

NAM 90965 

 

LõArroche des sables est une esp¯ce annuelle, typique des dunes 

littorales et bien reconnaissable par ses feuilles vert-gris, un peu 

charnues, triangulaires à larges dents. 

 

 

 

 

Beta vulgaris L. subsp. maritima (L.) ARCANG., Chénopodiacées 
 

Friche rudéralisée sur sable   48°44'40.9"N 4°00'04.2"W 

NAM 90966 

 

Les betteraves cultivées (sucrières, fourragères 

ou rouges) dérivent de cette espèce halophile 

et nitrophile qui est très présente dans le haut 

de lõestran et des zones adjacentes bien 

fournies en azote. 

 

 

 

 

 

 

Chenopodiastrum murale (L.) S. FUENTES, UOTILA & 

BORSCH [Basion. Chenopodium murale L.], 

(Chénopodiacées) 
 

Friche rudéralisée, avec laisses de mer   48°44'40.6"N 4°00'03.7"W 

NAM 90952 
 

Espèce euryméditerranéenne, thermophile et nitrophile. 

 

 

 

 

Cupressus macrocarpa HARTW., Cupressacées 
 

Ce Gymnosperme est largement planté sur le littoral 

atlantique, en raison de sa croissance rapide, pour lõornement 

et comme brise-vent (sous forme de haies taillées et alors peu 

durable). Il est originaire dõAm®rique du Nord, alors que son 

vicariant européen, C. sempervirens, est méditerranéen. Celui-

ci se reconnaît par son port classiquement columnaire et ses 

cônes nettement ovoïdes. 

 

 
5 La famille des Ch®nopodiac®es a ®t® int®gr®e par lõAPG IV dans celle des Amarantacées (mais Amaranthaceae en latin), dont le 

nom est prioritaire, bien que moins fournie en nombre dõesp¯ces que chez les Ch®nopodiac®es, car d®crite avant celle-ci. La règle 

de priorit® sõapplique ®galement aux noms de familles. Sauf si on reste fid¯le ¨ lõancienne famille des Ch®nopodiac®esê 
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Delairea odorata LEM. [Syn. Senecio mikanoides OTTO ex WALP.], 

Astéracées 
 

Bord de chemin rud®ralis®, ¨ proximit® dõhabitations  48°44'46.3"N 4°01'03.1"W 

NAM 90950 
 

Esp¯ce originaire dõAfrique du Sud, plant®e et naturalis®e dans de 

nombreuses régions du monde à climat doux (et invasive en Californie). En 

France, on la rencontre dans le Finistère et dans le Var.  

 

 

 

 

Dactylis glomerata  L. subsp. hispanica (ROTH) NYMAN, Poacées        
 

Bord de chemin  48°44'49.3"N 4°00'05.7"W 

NAM 90967 

 
Cette sous-espèce se distingue de la sous-espèce type par les arêtes des lemmes 

inférieures à 1 mm et un 1er rameau < au 1er entrenïud, mais surtout par les feuilles sont 

plus étroites que celles de lõesp¯ce type. 

 

 

 

Diplotaxis muralis (L.) DC., Brassicacées    

 
Bord de chemin 48°44'49.3"N 4°00'05.7"W 

NAM 90936 
 

Cette espèce diffère de D. tenuifolia, plante plus 

robuste et souvent cultivée au même titre que la 

roquette (Eruca sativa), par sa tige presque nue, 

peu élevée et son caractère (bis-)annuel et donc 

non ligneux à la base. 

 

 

 

 

Eryngium maritimum L., Apiacées 
 

Dune 

 

Le genre Eryngium est très caractéristique par son port épineux et 

son inflorescence glomérulaire évoquant plus un capitule quõune 

ombelle dõombellules, ce qui évoque une convergence de forme 

avec un chardon. E. maritimum est une espèce halophile mais 

pionnière de la dune blanche, régressant dès que la dune se stabilise 

(dune grise). 

 

 

source : https://www.fermebedardblouin.com/produit/lierre-allemand/ 
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Hirschfeldia incana (L.) LAGR., Brassicacées 
 

Bord de chemin, présente partout 

 

Cette espèce méditerranéenne ne doit 

pas être confondue avec Brassica nigra, 

autre Brassicacée de haute taille, 

largement étalée, et à siliques 

appliquées. Chez cette dernière espèce, 

les sépales sont glabres, et le bec de la 

silique ne dépasse pas 4 mm (contre 4-

7 mm chez H. incana) et ne contient pas 

de graines. 

 

 

 

Matricaria maritima L. subsp. maritima, Astéracées 
 

Sentier littoral    48°44'43.4"N 3°59'36.7"W  

NAM 90991 

 

Outre le caractère halophile de cette sous-esp¯ce, et donc son ®cologie littorale, on la distinguera de lõesp¯ce type par ses 

feuilles plus ou moins charnues, mais les intermédiaires, par hybridation, sont nombreux. 

 

 

 

Oenothera stricta LEDEB. ex LINK, Onagracées 
 

Friche sablonneuse  48°44'36.3"N 4°00'11.7"W 

 

Cette esp¯ce, originaire du Chili et dõArgentine, se r®pand sur 

la façade atlantique, au départ probablement de cultures 

ornementales. Les fleurs fanées prennent une coloration 

orangée. 

 

 

 

 

 

Phalaris minor RETZ, Poacées 
 

Pied dõun mur      48°44'31.2"N 4°00'16.1"W 

NAM 90951 

 

Esp¯ce dõorigine dõEurope m®ridionale, dõAfrique du 

Nord et dõAsie Occidentale. Lõesp¯ce se caract®rise 

par ses lemmes ailées et frangées. 
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Polycarpon tetraphyllum (L.) L., Caryophyllacées 
 

Bord de chemin sablonneux   48°44'34.6"N 4°00'13.9"W 

NAM 90953 

 

P. tetraphyllum est une espèce annuelle, des pelouses sur 

sable. Elle diffère de P. polycarpoides (vivace à feuilles 

charnues) par ses stipules supérieures à 1 mm et 

acuminées 

 

 

Polypogon viridis (GOUAN) BREISTR., Poacées 
 

Vieux mur granitique  48°44'42.2"N 4°00'56.9"W 

NAM 90968 

 

Cette espèce, dõorigine subtropicale, est pr®sente en r®gion m®diterran®enne dans des 

alluvions ou des foss®s. Sa position ici sur un vieux mur est probablement li®e ¨ lõhumidit® 

ambiante. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Smyrnium olusatrum L., Apiacées 
 

Terrain vague   48°44'30.1"N 4°00'21.1"W 

NAM 90971 
 

Le Maceron est une plante potagère et aromatique (proche du céleri). Les 

akènes, noirs à maturité, et volumineux sont très caractéristiques. Cõest 

une espèce méditerranéenne mais assez rustique, anciennement cultivée 

pour ses racines comestibles. 

 

 

 

 

Soleirolia soleirolii (REQ.) DANDY, Urticacées 
 

Pied de vieux mur  48°44'42.2"N 4°00'56.9"W 

 

LõHelxine de Soleirol est une petite Urticacée (non urticante). Cõest 

une endémique de Corse, des Baléares et Sardaigne (et Île de 

Capraia, Italie), où elle pousse sur les rochers humides ou 

suintants, mais elle nõy est jamais abondante. Souvent cultivée 

(surtout en intérieur), elle peut se montrer invasive, notamment 

dans les zones atlantiques, principalement en Bretagne mais aussi 

en Normandie, voire dans le Pas-de-Calais. Malgré une structure 

très discrète (feuilles < 6 mm), la plante forme des touffes basses 

et étendues. 
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27 juin 2021 

Tréflez, Baie de Goulven 
     
1. Parcours dans la dune grise, assez rudéralisée et broutée 

par les lapins 

2. Bord de lõ®tang littoral 

3. Slikke et schorre de lõestuaire de La Fl¯che 

4. Mare à Chara 

5. Prairie paratourbeuse alcaline 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Anagallis tenella  (L.) L., Primulacées 
 

Prairie paratourbeuse alcaline  48°38'14.2"N 4°17'17.1"W 

 

Espèce des bas-marais alcalins, subméditerranéo-atlantique, 

oligotrophe, sur tourbe et sables humifères. 

 

 

 

 

 

 

Apium nodiflorum L., Apiacées 
 

Bord dõétang 48°38'17.6"N 4°17'25.9"W 

 

A. nodiflorum est une espèce amphibie des eaux méso- à 

eutrophes, associée souvent à Nasturtium officinale et autres 

espèces de même écologie. Il ne faut pas confondre cette 

espèce avec Berula erecta (caractères différentiels décrits sous 

cette espèce, p. 24).  

 

 

 

1 

2 

4 

3 

5 
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Asparagus officinalis subsp. prostratus (DUMORT.) CORB., 

Liliacacées 
 

Dune grise6 rudéralisée  48°38'27.4"N 4°16'48.8"W 

NAM 90957 
   

Alors que la sous-esp¯ce type atteint plus dõun m¯tre de haut 

(souvent échappée des cultures), cette sous-espèce est prostrée, 

ses cladodes sont glauques et son habitat appartient typiquement 

à la dune fixée, le long de la façade atlantique. 

 

 

 

 

 

Chara hispida var. major R.D. WOOD [Syn. Chara major 

VAILLANT ex F. HY], Characées (Algues) 
 

Mare   48°38'17.6"N 4°17'25.9"W 

NAM 91005 

 

Les Characées forment un ensemble particulier et de grand intérêt 

dõune part parce quõil sõagit dõun groupe taxonomique qui marque un 

jalon fondamental entre les Algues et les Cormophytes7, et dõautre 

part, par leur caractère bioindicateur de premier ordre, en colonisant 

des milieux aquatiques sensibles. Malheureusement, leur 

identification est souvent redoutable. Lõesp¯ce rencontr®e ici est 

reconnaissable par sa robustesse (axes ®pais jusquõ¨ 4 mm, et 

longueur jusquõ¨ 1 m), et son aspect tr¯s hispide. Elle vit dans des 

eaux très carbonatées. 

 

 

 

Coeloglossum viride (L.) HARTM. [actuel. Dactylorhiza viridis (L.) BAT., PRIDG. & 

CHASE], Orchidacées 
 

Dune grise rudéralisée  48°38'27.8"N 4°17'01.3"W 

 

Malgré une écologie très large, cette espèce est peu répandue. 

 

 

 

 

 
6 La dune fixée ou dune grise (terme faisant allusion ¨ la couleur du sable charg® dõhumus) correspond au dernier étage de la 

stratification littorale, o½ lõaction du vent est neutralisée par la couverture végétale, rase (souvent broutée par les lapins ou les 

moutons) mais homogène, composée de plantes adaptées à un milieu très filtrant. Malgré la proximité de la mer, la salinité y est 

très faible, les apports des marées de tempête étant rapidement lessivés par les précipitations. 

 
7 Les Cormophytes (ou Embryophytes) rassemblent toutes les plantes terrestres et se distinguent des Algues (= Thallophytes, 

ensemble polyphyl®tique) par la pr®sence dõun embryon et dõorganes diff®renci®s (tige, feuille, racine). 

 

 

 

 

source : Wikipedia 
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Cyperus longus L., Cypéracées 

 
Prairie paratourbeuse alcaline  48°38'14.2"N 4°17'17.1"W 

NAM 90972 

 

Le Souchet odorant doit son nom ¨ lõodeur de violette du rhizome. Cõest 

une espèce hygrophile, des roselières sur substrat paratourbeux alcalin, 

souvent associé à Cladium mariscus. 

 

 

 

Dactylorhiza praetermissa (DRUCE) SOO, Orchidacées 
 

Prairie paratourbeuse alcaline  48°38'14.2"N 4°17'17.1"W 

 

Espèce hygrocline des milieux alcalins. 

 

Epipactis palustris (L.) CRANTZ, Orchidacées 
 

Prairie paratourbeuse8 alcaline   48°38'14.2"N 4°17'17.1"W 

NAM 90961 
 

Espèce des bas-marais alcalins, pannes dunaires, etc. 

 

 

 

 

 

Erodium cicutarium subsp. dunense ANDREAS, f. 

alba  Géraniacées 
 

Dune grise rudéralisée  48°38'27.8"N 4°17'01.3"W 

NAM 90959 
 

La sous-espèce dunense est inféodée aux dunes et se distingue 

du type par une inflorescence à 3-5 fleurs contre 5-7. E. lebelii, qui 

pousse dans le même biotope se distingue par les caractères 

suivants : 
 

 E. c. dunense E. lebelii 

Ø fleurs 12-14 7 

symétrie florale +/ - bilatérale radiaire 

longueur du bec (mm) 22-40 14-22 

poils glanduleux +/ - ++  

 

Euphorbia segetalis cf. subsp. portlandica (L.) LITARD. 

Euphorbiacées 
 

Dune grise  48°38'14.2"N 4°17'17.1"W 

NAM 90960 

 

Le rang taxonomique de cette sous-espèce atlantique est discuté 

dans TISON & JAUZEIN. E. segetalis se reconnaît par ses capsules 

munies de petites verrues de chaque côté de la nervure et ses 

graines alvéolées. 

 
8 Un sol paratourbeux désigne une accumulation faible (< 40 cm) de matériel végétal dont la dégradation est faible ou nulle, dans 

un contexte hygromorphe. Lorsque lõeau est carbonat®e mais pauvre en azote, on parle de milieu alcalin ou neutro-alcalin. 
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Gaudinia fragilis (L.) P. BEAUV., Poacées 
 

Prairie paratourbeuse alcaline  48°38'14.2"N 4°17'17.1"W 

NAM 90962 
 

Cette graminée subméditerranéenne est liée aux milieux 

mésohygrophiles neutrobasiphiles. 

 

 

 

 

 

 

 

 

Hydrocotyle vulgaris L., Apiacées 
 

Bord dõétang   48°38'17.6"N 4°17'25.9"W 

 

Espèce oligo-mésotrophe des sols hygromorphes avec un spectre 

pH assez large. Lõappartenance de ce genre, très original, à la 

famille des Apiacées est remis en cause, tout comme les 

arguments biomoléculaires le rattachant aux Araliacées : la 

création dõune famille des Hydrocotylacées se justifierait donc. 

 

 

 

Iris foetidissima L., Iridacées 
 

Dune grise rudéralisée    48°38'27.7"N 4°16'51.4"W 

NAM 90954 

 

Espèce subatlantique-subméditerranéenne, 

plutôt sciaphile, neutro-calcicole. Les fleurs 

sont assez ternes pour le genre, de couleur 

bleu-mauve vein®es dõocre. Les graines 

sont orange vif. Les feuilles dégagent, au 

froissement, une odeur désagréable (vit. 

B1), Bien quõutilis®e jadis dans la 

pharmacopée populaire, la plante est 

toxique (gastro-entérite parfois sévère). 

 

 

 

 

Isolepis setacea (L.) R. BR., Cypéracées 
 

Prairie paratourbeuse alcaline  48°38'14.2"N 4°17'17.1"W 

NAM 90975 

 

Espèce acidicline, psammocline, sur sols oligotrophes humides. 
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Koeleria arenaria (DUMORT.) CONERT 

[Syn. K. albescens DC. pro parte], Poacées 
 

Dune grise rudéralisée   48°38'27.4"N 4°16'48.8"W 

NAM 90956 

 

Il sõagit ici du taxon psammophile inclus dans le groupe de  K. macrantha, dont les limites sont floues, même avec K. 

pyramidata, que certains auteurs voudraient rassembler en une seule espèce. 

 

Oenanthe crocata L., Apiacées 
 

Bord dõ®tang 48°38'16.1"N 4°17'33.5"W 

NAM 90969 

 

Lõînanthe safran®e compte parmi les plantes les plus toxiques dõEurope 

occidentale, par la présence de polyines, au même titre que Cicuta virosa  et 

Conium maculatum. Cette espèce produit un suc jaunâtre, à la section du collet, 

mais cette observation nõa pas ®t® concluante sur le terrain. La plante est plus 

robuste, avec des feuilles plus développées que O. aquatica, qui croît dans les 

mêmes conditions mais qui est rare en Bretagne. 

 

 

 

 

 

 

Parentucellia viscosa (L.) CARUEL, Scrophulariacées 
 

Prairie paratourbeuse alcaline  48°38'14.2"N 4°17'17.1"W 

NAM 90974 

 

Espèce des garrigues et friches méditerranéennes, thermophile et 

nitrocline.  

 

 

Salix repens L. subsp. dunensis ROUY, Salicacées 
      

Dune grise     48°38'19.0"N 4°16'51.8"W 

NAM 90963 
 

Groupe complexe, comptant de nombreuses sous-espèces.  

La subsp. dunense se caractérise par son écologie littorale,  

 

 

Samolus valerandi L., Primulacées 
 

Prairie paratourbeuse alcaline  48°38'14.2"N 4°17'17.1"W 

NAM 90973 
 

Espèce pionnière, caractéristique des sols marneux hygrophiles 

et des bas-marais alcalins. Elle supporte des eaux fortement 

minéralisées. 
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Schoenus nigricans L., Cypéracées 
 

Prairie paratourbeuse alcaline  48°38'14.2"N 4°17'17.1"W 

 

Le Choin noirâtre  est une espèce des bas-marais alcalins, 

mais aussi des dépressions humides sur argile ou littorale. 

 

 

 

 

 

 

Schoenoplectus tabernaemontani9 (C.C. GMEL.) 

PALLA, Cypéracées 
 

Bord de mare   48°38'17.6"N 4°17'25.9"W  

NAM 90970 

 

Proche de S. lacustris, le Scirpe 

glauque sõen diff®rencie par 2 

stigmates, une taille < 1 m, et la 

présence de papilles rougeâtres sur 

les écailles. Certains auteurs 

nõadmettent cependant quõun rang 

de sous-espèce, sous le nom de S. 

lacustris (L.) PALLA subsp. glaucus 

(HARTM. f.) LUCEÑO & MARTIN. 

 

Scrophularia scorodonia L., Scrophulariacées 
 

Sentier littoral rudéralisé  48°38'17.3"N 4°17'27.3"W 

NAM 90955 

 

Espèce atlantique peu fréquente sauf en 

Bretagne.   

 

 

Thesium humifusum DC., Santalacées 
 

Dune grise rudéralisée  48°38'27.4"N 4°16'48.8"W 

NAM 90958 
 

Le Thésion couché est une espèce xérophile calcicole, sur pelouse ou substrats 

superficiels. Outre son aspect prostré, il se distingue de T. divaricatum, espèce proche, 

par ses bractées papilleuses. Ces deux espèces ont un périgone court. 

 

 

 

 
 

 

Autres observations : Ammophila arenaria, Anacamptis pyramidalis, Armeria maritima, 

Bryonia dioica, Calystegia sepium, Carduus nutans, Elymus farctus, Ligustrum vulgare, 

Medicago arabica, Ononis repens,  Plantago maritima, Spartina townsendii,  Spergularia 

maritima, 

 
9 de TABERNAEMONTANUS, forme latine du nom dõun botaniste allemand du 16e s., Jakob Dietrich VON BERGZABERN. 
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28 juin 2021  

1. Roc Trévézel, Plounéour-Ménez 
 

Point culminant de la Bretagne (à 384 m), ce massif rocheux est 

entouré de landes à Pteridium aquilinum  et Ulex europaeus 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Carex binervis L., Cypéracées 
 

Lande rocheuse à P. aquilinum,  48°24'24.6"N 3°54'32.2"W 

NAM 90940 

 

Ce carex se caractérise par les épis 

femelles très espacés. Il ne doit pas 

être confondu avec C. laevigata qui 

possède aussi une antiligule, ni avec 

C. distans autre carex à antiligule 

mais dont les utricules présentent 

une face dorsale à 6-8 nervures 

saillantes (contre 2 chez C. binervis). 

 

 

 

 

 

 

Cirsium dissectum (L.) HILL [Syn. C. anglicum], Astéracées 
 

Lande à P. aquilinum, 48°24'28.5"N 3°54'33.1"W 

NAM 90942 

 

Cirse subatlantique, des prairies tourbeuses et landes 

acidiphiles (basiclines) à feuilles caulinaires indivises ou 

pennatilobées, à ne pas confondre avec C. tuberosum, à 

feuilles caulinaires pennatiséquées et strictement basiphile. 
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Erica cinerea L., Éricacées 
 

Lande rocheuse à P. aquilinum, 48°24'24.6"N 3°54'32.2"W 

NAM 90941 
 

Espèce emblématique de la lande bretonne, xéro-héliophile acidiphile sub-

atlantique, sociale comme nombre de bruyères. Sur la façade atlantique, on 

distingue : 
 

o arbuste > 1m, fl. verdâtre êêêêêêêê.. E. scoparia 
 

o sous-arbrisseau < 1 m 
 

- f. ciliées, fl. rose êêêêêêêêêêêêêê E. tetralix 

- f. ciliées, fl. purpurines êêêêêêê.êêê E. ciliaris 
 

- f. non ciliées, étam. non saillantes ê..... E. cinerea 

- f. non ciliées, étam. saillantes êêê.êê E. vagans 

 
 

Hypericum pulchrum L., Hypéricacées 
 

Lande rocheuse à P. aquilinum  48°24'28.5"N 3°54'33.1"W 
 

Espèce acidiphile et sciaphile, des ourlets, clairières et 

coupes forestières oligotrophes. 

 

 

Jasione montana L., 

Campanulacées 
 

Lande rocheuse à P. aquilinum  

48°24'28.5"N 3°54'33.1"W 
 

Espèce xérothermophile, acidiphile, 

subatlantique-subméditerranéenne. 

Les inflorescences en capitule ne 

doivent pas être confondues avec 

Succisa dont le réceptacle est muni 

de soies et de paillettes et les lobes 

des corolles obtus et peu incisés. 

 

Prunus cf. cordata DESV., Malacées 
  

Rocher  48°24'22.5"N 3°54'39.1"W 
 

Espèce atlantique, qui nõest 

peut-être quõune sous-espèce 

de P. communis (subsp. cordata 

(DESV.) P. FOURN.) 

 

 

Sedum anglicum HUDS., Crassulacées 
 

Rocher,  48°24'24.6"N 3°54'32.2"W 

NAM 90943 
 

S. anglicum se différencie de S. album 

par ses pédoncules plus courts que le 

calice (de ½ à ¼). 
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Serratula tinctoria L., Astéracées    
 

Lande rocheuse à P. aquilinum  48°24'28.5"N 3°54'33.1"W 

NAM 90938 
 

Espèce subméditerranéenne, acidiphile mésohygrophile sur sols pauvres (il existe 

des écotypes xérocalcicoles), héliophile des écosystèmes prairiaux, parfois dans la 

chênaie pubescente. La tige est tr¯s ramifi®e au niveau de lõinflorescence, portant 

des petits capitules à fleurs violacées, toutes tubulées. Les feuilles sont 

extrêmement polymorphes, de simplement dentées à pennatiséquées, les 

caulinaires étant sessiles, alors que les 

basilaires sont longuement pétiolées. La 

plante est tinctoriale par la pr®sence dõun 

pigment jaune. 

 

 

 

 

 

 

Silene uniflora ROTH subsp. uniflora, Caryophyllacées 
 

Rocher dans une lande acidiphile     48°24'24.6"N 3°54'32.2"W 

NAM 90939 

 

Espèce appartenant au complexe S. vulgaris et dont la statut 

taxonomique est très controvers®. Toutefois, lõ®cologie maritime des 

individus observ®s, le port prostr®, la pr®sence dõ®cailles au sommet 

de lõonglet,  peuvent justifier un traitement particulier. On décrit aussi 

S. thorei, à calice ne dépassant pas la capsule (sud-atlantique). 

 

 

Umbilicus rupestris (SALISB.) DANDY, Crassulacées 
 

Rocher, 48°24'24.6"N 3°54'32.2"W 

 

Le Nombril-de-Vénus est une espèce rupicole atlantico-

méditerranéenne. Ses fleurs penchées permettent de le 

distinguer dõune esp¯ce proche, mais plus m®diterran®enne : 

U. horizontalis, à fleurs ± horizontales et à insertion du pétiole 

excentrée. 

 

 

 

 

 

Ulex europaeus L., Fabacées 
 

Toute la lande 

 

Plante emblématique des landes atlantiques, lõAjonc est une 

espèce acidiphile. Elle fleurit de la fin de lõhiver à la fin du 

printemps. On rencontre deux autres espèces sur la façade 

atlantique, U. minor (absente du Finistère) à gousse plus courte 

que la calice, et U. gallii, à gousse équivalant le calice et 

fleurissant à partir du mois dõaoût, et qui est intermédiaire 

entre les deux autres espèces.

  
source : https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/122971 
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2. LE MOUGAU BRAS 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Persicaria wallichii  GREUTER & BURDET, Polygonacées 

[Syn. Polygonum polystachyum MEISN. ; Rubrivena 

polystachya (MEISN.) M. KRÁL] 
 

Talus herbeux, rudéralisé   48°24'10.7"N 3°57'49.7"W 

NAM 90933 
 

Comme les autres renouées xénophytes, P. wallichii est une 

espèce invasive. Ses feuilles elliptiques la caractérisent 

facilement. 

 

 

 

 

Helianthus cf. annuus. L., Astéracées  
 

Friche en bord de route*  48°23'58.1"N 3°58'00.4"W 

NAM 90931 

 

En lõabsence dôinflorescence, lõidentification de ce v®g®tal observé dans une friche reste conjecturale. Cependant, on peut 

exclure H. tuberosus  dont la tige est hispide. Le genre Telekia  ne peut pas non plus être retenu, les feuilles étant sessiles. Les 

feuilles du spécimen récolté sont cunéées (1ère paire), cordées (2ème paire) avec un limbe nettement décurrent sur le pétiole. 

Lõhypoth¯se de H. annuus peut donc être privilégiée, dõautant quõil existe un grand nombre de cultivars dont la morphologie 

est très variable ð et sa présence dans une friche. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

*  
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3. Tourbière de Mougau 
 

 

Arrhenatherum elatius  subsp. bulbosum  (WILLD.) SCHÜBLER & G. 

MARTENS, Poacées 
 

Bord de chemin forestier   48°23'58.3"N 3°57'58.0"W 

NAM 90947 
 

Taxon caractéristique par son chapelet de 2-6 bulbes à la base du chaume. Le 

débat reste ouvert, comme souvent, pour déterminer le niveau taxonomique de 

cette plante, entre sous-espèce, variété ou écotype de A. elatius.  

 

 

Conopodium majus (GOUAN) LORET, Apiacées 
 

Sentier forestier  48°23'41.2"N 3°57'56.0"W 

NAM 90948 

 

Espèce atlantique neutro-acidicline facilement reconnaissable 

par ses feuilles à contour triangulaire et segments linéaires, 

ses akènes noirs pyriformes et surtout son tubercule de la taille 

dõune noisette, mais pas toujours facile ¨ d®terrer (situ® ¨ 

angle droit par rapport ¨ lõaxe de la tige. Sa tige fistuleuse 

permet de la distinguer de Bunium bulbocastanum, Apiacée à 

bulbe également, mais dont lõ®cologie est tr¯s diff®rente 

(calcicole thermophile). 

 

 

Dactylorhiza maculata (L.) SOÓ, Orchidacées 
 

Tourbière acide  48°23'53.8"N 3°57'55.8"W 

 

LõOrchis tachet® se caract®rise par sa tige pleine (non compressible) et ses fleurs tr¯s p©les 

à lobes peu incisés (contrairement à O. fuchsii, et à affinité neutro-alcaline). 

 

  
sources : google maps 

   

 

 
source : tela-botanica 
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Erica tetralix L., Éricacées 
 

Tourbière acide  48°23'53.8"N 3°57'55.8"W 

 

La Bruy¯re quatern®e est probablement lõesp¯ce la plus caract®ristique du genre, par ses 

feuilles verticillées par 4, et par son inflorescence à 5-12 fleurs terminales en grelots rosés. 

Son écologie est aussi caractéristique : (sub-)atlantique, hygrophile et acidiphile. 

 

 

Eriophorum angustifolium HONCK, 

Cypéracées 
 

Tourbière acide  48°23'53.8"N 3°57'55.8"W 

 

Deux Linaigrettes présentent un habitus similaire, E. 

angustifolium (Syn. E. polystachion) et E. latifolium. 

Malgré une étymologie qui semble évocatrice, la 

distinction entre ces deux esp¯ces nõest possible 

quõau niveau du p®doncule, lisse chez la premi¯re, 

scabre chez lõautre. On pourra aussi exploiter la tige, 

cylindrique sur la partie haute, chez E. angustifolium, 

alors quõelle est trigone sur toute sa longueur chez 

E. latifolium. 

 

 

 

Osmunda regalis L., Osmondacées 
 

Tourbière acide  48°23'53.8"N 3°57'55.8"W 

 

Espèce très caractéristique, à divisions secondaires entières et 

partie terminale de certaines frondes fertiles. Son écologie est 

nettement acidiphile et (méso-)hygrophile, dans les marais 

acides et aulnaies marécageuses. Elle est bien présente sur la 

façade atlantique, tout spécialement en Bretagne et dans les 

Landes, devenant plus rare vers lõest. 

 

 

 

Pinguicula lusitanica L., Lentibulariacées 
 

Tourbière acide  48°23'53.8"N 3°57'55.8"W 

 

La Grassette du Portugal est une espèce atlantique dont lõaire de r®partition, malgr® 

une épithète définie par Linné à partir de matériel provenant du Portugal, sõ®tend 

jusquõ¨ lõIrlande. Elle est présente dans les zones tourbeuses et des landes acidiphiles. 
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Thysselinum lancifolium (HOFFM. & LINK ex LANGE) CALEST.  

[Syn. Peucedanum lancifolium HOFFM. & LINK ex LANGE], 

Apiacées 
 

Sentier forestier humide   48°23'41.2"N 3°57'55.8"W 

NAM 90949 
 

Cette espèce, strictement atlantique, ibéro-armoricaine, présente en 

France uniquement en Bretagne, est inféodée aux lieux humides. Ses 

longs et étroits segments foliaires pourraient la faire confondre avec 

Peucedanum gallicum mais celui-ci, également ibéro-atlantique, se 

rencontre dans des landes à Éricacées ou des ourlets forestiers et des 

clairières sur des sols donc moins hygromorphes. 

 

 

 

 

 

Trichophorum cespitosum (L.) HARTM. subsp. germanicum (PALLA) 

HEGI, Cypéracées 
 

Tourbière acide  48°23'53.8"N 3°57'55.8"W 

 

Le Scirpe cespiteux correspond à deux sous-espèces, la subsp. germanicum étant 

la plus répandue et se distinguant de la subsp. type par une gaine foliaire très 

échancrée sur 3 mm (contre une gaine peu échancrée de 1 mm).  

 

 

 

 

 

 

 

 

Wahlenbergia hederifolia (L.) REICHENB., Campanulacées 
 

Tourbière acide  48°23'53.8"N 3°57'55.8"W 

 

La plus petite des Campanulacées, discrète au 

point de passer souvent inaper­ue. Cõest une 

plante hygrophile et acidiphile. Pérenne, la 

Wahlenbergie est commune sur la façade 

atlantique, mais aussi dans le Massif central et 

les Pyrénées centrales. En Belgique, elle est 

présente en Campine et en Ardenne occidentale 

mais rare et en régression. 

 

 

 

 

 
Autres observations : Blechnum spicant, Carex echinata, Carex laevigata, Carex panicea, Carex paniculata, Drosera rotundifolia, 

Juncus bufonius, Juncus bulbosus, Narthecium ossifragum, Oenanthe crocata, Pedicularis sylvatica, Polygala amarella.  

 

 
 source : https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/126613 

 

 

 https://fr.wikipedia.org 
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4. Col de Trédudon10  
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

           Drosera rotundifolia L., Droséracées      Drosera intermedia HAYNE 
       Prairie tourbeuse acide   48°23'58.3"N 3°57'58.0"W           Prairie tourbeuse acide  48°23'58.3"N 3°57'58.0"W 

                                   NAM 90992             NAM 90993 

 

 

 

 

 

 

 

 
limbe arrondi, brusquement rétréci limbe + allongé et atténué à la base 

hampe florale dressée à la base hampe florale naissant latéralement 

NB. Lõhybride D. ×obovata MERT. & KOCH présente des caract. fol. intermédiaires mais sa hampe est dressée 

 

 

Narthecium ossifragum (L.) HUDS., Liliacées 
 

Prairie tourbeuse acide   48°23'58.3"N 3°57'58.0"W 

 

Espèce acidiphile des tourbières médioeuropéennes et boréo-subalpines. La 

plante forme souvent des plages étendues. 

 

 

Pedicularis sylvatica  L., Scrophulariacées 
 

Espèce médio-européenne acidiphile oligotrophe et 

hygrocline, qui se distingue de  P. palustris, espèce 

des tourbières alcalines, par sa petite taille (<15 cm 

(contre >15 cm), la capsule incluse dans le calice 

(dépassant le calice chez P. palustris), celui-ci étant 

glabre (alors quõil est souvent un peu velu chez lõautre 

espèce). 

 

 

 
10 Visite effectuée par deux dõentre nous (DP et MP). 
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29 juin 2021    

Dune de Santec ð Estuaire de lõHorn 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Diplotaxis erucoides (L.) DC., Brassicacées 
 

Adventice dans un champ cultivé   48°41'09.5"N 4°03'31.0"W 

NAM 90982 

 

La Fausse roquette ou Roquette blanche est une espèce 

subméditerranéenne, peu rustique, souvent adventice, notamment 

dans les vignobles. Elle se distingue de la vraie Roquette, Eruca sativa, 

également à pétales blancs mais veinés de violet , par ses sépales plus 

ou moins étalés (très dressés chez E. sativa). Elle est comestible, mais 

de goût plus prononcé que la roquette classique. 

    

 

Galium mollugo  subsp. neglectum (LE GALL ex GREN.) NYMAN [Syn. G. neglectum (LE GALL) ROUY], Rubiacées 
 

Dune grise   48°41'34.2"N 4°03'23.4"W 

NAM 90986 

 

Cette sous-espèce est grêle et prostrée, avec la base de la tige rougeâtre et les fleurs jaune pâle. 

 

 

   

Olearia traversii  HOOK f., Astéracées         
 

Dune grise   48°41'34.2"N 4°03'23.4"W 

NAM 90983 
 

 

Le genre Olearia, un des rares genres ligneux parmi les Astéracées, 

compte une centaine dõesp¯ces, dõAustralie, Nouvelle-Guinée et 

Nouvelle-Zélande. Le nom fait référence à Adam ÖLSCHLÄGER (latinisé 

en Olearius) et donc sans rapport avec les Oléacées. O. traversii, 

originaire des Îles Chatham (N.-Z®lande), nõest plant® que sur la façade 

atlantique, car sa tol®rance au gel est limit®e et, bien quõh®liophile, il 

ne supporte pas la sécheresse ni les fortes chaleurs méditerranéennes. 
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Orobanche hederae  DUBY, Orobanchacées 
 

Plage de Toul an Ouch   48°41'15.2"N 4°03'43.1"W 

NAM 90984 

 

Une des orobanches les plus faciles à reconnaître par 

la présence de son hôte, le Lierre, même si elle peut 

parasiter Angelica. Cõest une esp¯ce un peu 

thermophile mais sciaphile, évoluant sur sols 

carbonatés ou siliceux. Elle est largement distribuée, 

surtout dans lõaire m®diterran®enne, mais elle est rare 

partout. 

 

 
 

 

Rubia peregrina L., Rubiacées 
 

Dune grise   48°41'34.2"N 4°03'23.4"W 

 

La Garance voyageuse est une Rubiacée facile à 

reconnaître par son aspect robuste et hispide 

(aiguillons crochus). Comme sa cousine, R. tinctorum 

(mais aussi de nombreuses autres Rubiacées, comme 

certains Galium), les racines contiennent un pigment 

rouge, lõalizarine, qui a justifi® des cultures en masse 

de R. tinctorum au 19e s. dans le Midi, jusquõ¨ 

lõav¯nement de la synth¯se de lõaniline et ses dérivés. 

R. peregrina est une espèce méditerranéenne, rare à 

absente vers le nord de lõEurope. 

 

Spergularia media (L.) BESSER subsp. angustata (CLAVAUD) KERGUÉLEN 

& LAMBINON, Caryophyllacées 

 
Spergula : pétales blancs, 5 styles 

Spergularia : pétales roses, 3 styles 

  

  graine non ailée êêêêêêêêêêêêêêêê..êêêêêêê. S. rubra  

graine ailée : 

capsule 4-6 mmêêêêêêêêêêêêêêêêê.. S marina 

   capsule 8-10 mmêêêêêê.S. media  subsp. angustata 
 

(Delia segetalis : 3 styles mais pétales blancs et sépales aigus, messicole 

qui a disparu dõEurope occidentale) 

 

Tamarix gallica L. [Syn. T. anglica WEBB], Tamaricacées 
 

Dune grise    48°41'34.2"N 4°03'23.4"W 

NAM 90985 

 

T. gallica se caractérise par ses pétales <2,5 mm, et des feuilles des 

rameaux sup. avec 6-12 glandes à sel (à ne pas confondre avec T. 

africana à pétales >2,5 mm, glandes rares ou absentes, du littoral 

méditerranéen, et T parviflora, à fleurs tétramères. Les tamarix plantés en 

France, e.a sur les aires dõautoroutes, appartiennent ¨ T. ramosissima, à 

fleurs dont les étamines sont insérées entre les lobes du disque 

hypogyne). 
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1. Pointe de Primel-Tregastel 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Asplenium marinum L., Aspléniacées 
 

Rocher maritime 

NAM 91002 

 

La Doradille marine est inféodée aux rochers maritimes soumis aux 

embruns. En dehors du littoral, on la rencontre rarement dans des 

puits, mais toujours à proximité des côtes. 

 

 

 

 

Atropa belladonna L., Solanacées 
 

Sentier littoral   48°43'01.7"N 3°49'00.9"W 

 

Plante emblématique de la sorcellerie par la 

pr®sence dõalcaloµdes hallucinog¯nes, 

comme lõhyoscyamine, lõatropine, son 

stéréoisomère et la scopolamine, tous trois 

très toxiques. La Belladone est une espèce 

surtout centro-européenne, généralement 

calcicole, et sa pr®sence en Bretagne nõest 

pas courante.  

 

 

 

Centaurium portense (BROT.) BUCHNER, Gentianacées 

 
Lande rocheuse littorale  48°43'04.8"N 3°49'09.4"W 

 

Espèce endémique de Bretagne et Normandie occidentale. Taxon 

longtemps confondu avec C. scilloides (L. f.) SAMP., endémique 

açorienne.  
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Cochlearia danica L., Brassicacées 
 

Sentier littoral rudéralisé  48°42'59.6"N 3°49'00.6"W 

 

On peut observer 4 espèces sur le littoral breton : 

 

 
C. danica C. officinalis C. anglica C. aestuaria 

f. sup. pétiolées f. sup. (sub)sessiles 

 f. bas. cordées f. bas. non cordées 

 f. caul. inf. décurrente f. caul. inf. non décurrentes 

  Ó 5 f. /tige > 5 f./tige 

pétales < 4 mm pétales 4-5 mm pétales L/l <1,5  pétales L/l >1,5 

 

 

 

 

Conium maculatum L., Apiacées 
 

Sentier littoral rudéralisé   48°42'59.6"N 3°49'00.6"W    

 
Espèce bien connue en raison de sa toxicité (la 

ciguë de Socrate) et bien reconnaissable par sa 

tige tachetée de pourpre et pruineuse, de même 

que par son odeur tr¯s typ®e (urine de sourisê). 

Il convient de ne pas la confondre avec Anthriscus 

sylvestris, dont les feuilles sõen rapprochent. Cõest 

aussi une des plus grandes Apiacées indigènes 

(1,5 m). Plante des milieux eutrophes, elle nõest 

pas spécifique du littoral. Elle connaît une 

expansion considérable, notamment au niveau 

des bermes des voies rapides routières. 

 

 

 

Crambe maritima L., Brassicacées 
 

Galets en limite sup®rieure de lõestran   48°42'58.9"N 3°48'59.8"W 

 

Espèce impossible à confondre, à feuilles charnues, glauques et 

cireuses. Panicules larges de fleurs blanches. Les jeunes feuilles 

sont consommées. 

 

 

Cuscuta epithymum L., Cuscutacées 
 

Sur Ulex europaeus     48°43'01.2"N 3°49'10.8"W 

 

Plante parasite, se limitant à une tige et des glomérules floraux. La distinction entre les 

quelques esp¯ces pr®sentes en Europe nõest pas ais®e, et il nõy gu¯re de sp®cificit® dõh¹te. 

On retiendra cependant des lobes floraux aigus, des étamines saillantes et des styles plus 

longs que lõovaire pour  C. epithymum versus C. europaea, les deux espèces les plus 

fréquemment rencontrées. 
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2. Plougasnou 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Berula erecta L., Apiacées 
 

Ruisselet 

NAM 90976 

 

Cette Apiac®e partage lõ®cologie dõune autre, Apium nodiflorum 

quõil convient de ne pas confondre. B. erecta pr®sente jusquõ¨ 12 

paires de folioles à dents aiguës et très inégales (contre max. 6 

paires de folioles obtuses et subégales). La dernière paire de folioles 

est généralement réduite à un anneau transversal (parfois visible 

uniquement par section longitudinale). 

 

 

 

Lepidium heterophyllum BENTH., Brassicacées 
 

sentier sablonneux rudéralisé  48°42'29.2"N 3°45'29.4"W 

NAM 90981 

 

Proche de L. campestre, qui présente des silicules verruqueuses et velues, alors 

quõelles sont lisses et glabres chez L. heterophyllum, qui est une espèce subatlantique. 

 

 

 

Nasturtium officinale R. BR., Brassicacées 
 

Ruisselet descendant vers la mer   48°42'25.0"N 3°46'01.0"W 

 

Le Cresson est une espèce des groupements fontinaux et des ruisseaux à écoulement lent, en eaux mésotrophes, minéralisées. 

Un examen attentif permet de distinguer N. microphyllum qui présente la même écologie (eaux peut-être un peu plus 

alcalines). 
 

N. officinale N. microphyllum 

graines sur 1 rang graines sur 2 rang 

silique 10-18 mm silique 16-24 mm 

réseau graine : 20-50 mailles réseau graine : >100 mailles 

 

 

 

 

 


